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HALARTIC

Milice!

LÉVI8

Qu'ai-j€ vu? cette enseigne à mes yeux,

En ses longs plis de neige, a les reflets des cieux!

TA8CHEREAU

Comme l'aube elle est blanche et brillante comme
[elle.

Pour les Canadiens, en eet-il de plus belle?

Montealm nous l'a remise et de sa propre main.

Disant: "Aimez Dieu, puis allez votre chemin!"

La poudre l'a touchée, à peine, elle est si pure!.

Et voyez: elle n'a qu'un* seule blessure.

La gloire, en la baisant, y laissait un rayon:

C'était l'autre jour, et sous vous, à Carillon!

Et faite pour monter, elle ne peut descendre:

Eh bien! je ne veux pas qu'on la réduise en cendre.

Epargnez mon drapeau, celui de Carillon,

Lui, l'amour et l'orgueil de notre bataillon !

Epargnez ma bannière, image de la Framcc,

C'est un souffle de vi«, arc-en-ciel d'espérance.

Que tout ne meure pas ! qu'il nous reste, l'esprit

Des glorieux exploits dont notre âme s'éprit.

Et le peuple, oublieux du drapeau des aacètres,

Peut-il être jamais fidèle à d'autres maîtres?

Ah! plus tarf, quand les temps de haine auront

L'Anglais ne sera pas, par ce signe, offensé :


